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"un CUM eut 
бе Edith Fordell en se tournant vers 
le détective. Mais се n'a été qum 
étourdissement. Je me sens maintenant 
dris bien, et, à Moins que vous n'ayez 
des ordres contraires je vons serais 
très obligée de. me laisser. 

2 Voulez-vous que je téléphone à un 
n ? demanda le policier, 
indécis. Pent-être serait-il prudent de... 

— Vous êtes bien bon, monsieur ! Je 
m'ai besoin de rien, je vous le répète. 

= Тағ ordre de ne pas vous quitter, 
miss, et 

— Très bien. Vous pouvez done 
rester ici. Je vous dumanderai senle- 
ment de ie. pas vous occuper de 
moi! 

Le détective, embarrassé, ne sachant 
que faire, ne répondit pas. Le ton dé- 
06 avec lequel lai parlait cette faible 

jeune fille P'mtimidait. Somme toute, 
le sous-chef de la Sûreté n'avait rien 
dù trouver contre elle, autrement. 11 
Y'eüt-atxétée. S'il avait ordonné au dé- 
tective de ne pos la quitter, c'était cer- 
tainement en prévision du cas où elle 
aurait eu besoin d'aide. Or, elle était 


de la bâtisse. 
Quelgnes minutes 

jeune se réparut, Elle av: 

Peau эпе la tête, un léger manteau sur 


| 
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les épaules. Comme elle allait franchir 

il le timbre d'un appareil tél 
phonique grelotta. Edith rentra pré 
Gipitamment. 

—— Cest vous qui êtes M. Holmes? 
demanda-Lelle presque aussitôt en se 
penchant à la fenêtre. 

Le détective fit omi de la tête. La 
jeune file ini fit savoir qu'on l'appe- 
fait à l'appareil. C'était Peter Craingsby 
qui, revenu à l'hôtel de la police, s'in- 
quiétait de l'état de miss Fordell 
Holmes le renseigna aussitôt et reçut 
l'ordre de revenir- 

Ti prit congé de la jeune fille et 
s'éloigna dans la direction de Benicia: 

Miss Fordell, ayant pris son pet 
à main, sortit du pavillon. 

“Elle allait en refermer la porte, 
lorsque des pas firent crier le sable, dm 
côté de la grille, 

Ta jeune file se retourna et eut m 
léger sursaut : un homme élégant vêtu 
de flanelle blanche, chaussé de souliers 
en peau de daim, était devant clle. Ses 
mains gantées tenaient un chapean de 
Panama valant bien mille dollars. Une 
perle de prix était piquée dans la cra- 
Vate de soie. grise ornant sa chemise 
molle en soie brodée, 

Le nouveau venu avait la face rasée, 
les cheveux rejetés en arrière, à la der- 
nière mode. Un monocle était vise 
devant son il droit. Sa physionomie, 
plutôt sympathique, reflétait l'énergie 
vt la décision. 

— Vous me pardonnerez, miss | ай 
il en s'inclinant. Mais je venais just 
ment vous voir, et j'ai rencontré l'auto 
ой... l'auto dans laquelle on emmenait 
votre père! Que s'est-il done passé 
encore? 

— Аһ! monsieur Blodds! soupira 

dith Fordell. Si vous saviez. 

le s'interrompit poor retenir un 
sanglot. 

Depuis prés de quatre mois, Jack 
Blodds, un riche propriétaire du voi- 
sinage, sportsman distingué, lui faisait 
Ja conr. Ш l'avait méme demandée en 
mariage à son père. 

Francis Fordel, à 
homme ne plaisait nul 
refusé net. 

Jack Blodds ne s'était pas décon- 
ragé, et, chaque fois qu'il avait Tocca- 
Sion de rencontrer miss Fordell, ne 
manquait pas de lui rappeler qu'il 
comptait l'épouser dés qu'elle le vow- 
drait. Mais Edith Fordell ne se pro- 
mongait pas. Elle ne se sentait qu'une 
tris faible sympathie pour Jack Blod 
quelle trouvait prétentieux. Et elle 
avait сти que lui méme avait renoncé 
à son projet, car, depuis bientôt un 
mois elle ne l'avait phus vu. 

Et voilà qu'il reparaissait, juste pour 
assister à l'arrestation de Francis. For- 
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votre abattement et votre chagrin! 
Те me doute que votre père est victime 
d'une épouvantable erreur... cela doit 
Se rapporter à tones ces Morts mys- 
lérieuscs qui ont suivi le naufrage du 


Veltéda. 
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0 falint que le coroner Ini expliqué | 
que M. Peter Craimgsby avait décor 
Sert le cadavre de Philip Fordell 
е cellier, et que c'était son père, Fra 
tis Fordell qui était accusé d'être. 
Yassassin du mort! 

Edith Fordell ne s'évanouit pus en 
entendant ces horribles paroles. Mais 
е expression de зопйгайсе atireusc 
tendit ses traits, à tel point que le 
coroner en eut pitié malgré son endur- 
cissement professionnel. 

"Ayant idit asseoir la jeune fille sur 
1e шеш dans lequel, moins de deux, A 
heures auparavant, elle prenait n. 
quillement. le frais, Я voulut Ini 
Та terrible corvée dont il venait 
parler, ct, tant bien que mal, 
Жай ег là position du сауган d chami 
pagne; » 


d'heure plus tard, le ma- 
кый et sa suite se retiraient, empor 
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qu'être victime de quelque terrible 
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lameurs leur parvinrent. Presque ашай, des coups 
Violenta éüranlirent fa pore de l'écurie, « Par le diable, lr 
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Et comment expliquer la présence, 
du cadavre de l'oncle Philip dans le 
cavean 


hampagne, alors que le dé 
était parti sur le Velléda et qu 


ic tout avait fait croire quii 


it noyé! 


Pour un peu, Edith Fordell eùt cru 
qu'elle perdait la raison, qu'elle était 
16 jouet d'un cauchemar | Mais, devant 


elle, les ornières produites par 
Jes rones des autos de la jus- 
tice creusaient encore le sable | 
Та tête en feu, frissonnante. 
de Врло, elle se demanda ee 
qu'elle pouvait faire pour aider 
n pére. Hélas, rien | Elle ne 
connaissait à pou près personn: 

Depuis s depuis 


humble emploi d 
gardien de la propriété 

хоп frère, les quelques ami 
pr ^il avait encore avaient cessé. 


lui donner la main de sa fille, 
restait fidèle au malheur | 
Malgré le peu de sympathie 
que lui inspirait le sportsman, 
th‘ résolut de ne pas re- 
pousser l'aide qu'il Iui offrat 
si généreusement, et, À défaut 
d'autre sentiment, elle res- 
sentit pour lui tme immense 
reconnaissance. 
Mais il était dit que, 
jour-là, elle ne pourrait s 
livrer tranquillement à sa dogf- 
leur. 
Sans qu'elle les ait enten: 
dues venir plusieurs autos, 
ап eet, s'arrétérent, soudal 
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PARU 


Le capitaine Kermeur, 
a dlé condamné à vingt ans, ds 
comme diant l'assassin dum. 


dit Kermeur-Vent-Debout, 
bague par la justice anglaise, 
certain Louis Després qu'il avait accueilli à bord de son navire, 
et qui а effectivement б tué, mais nul ne sail par qui. Par una 
nuit d'hiver, Kermeur réussit à s'évader du bagne da Hard- 
эноо, IL s'inboduit dans ий collage ой Гоп donne un bal 
masqué et fait croire que son costume de convict n'est qu'un. 


déuisement. Il danse méme avec une Anglaise. Puis, s étant 
rendu au vestiaire, il se fait donner une. capote el une casquette 
d'ejficier de marine, appartenant à un des invités, Il sort, Deux 
surveillants, à bieyclelle, le rejoignent et l'interpellent. Il les 
asomme, brise инг des. bicyclettes et, sur l'aute, file à toulo 
vilesse, Arrivé à Plymouth, il jette la. machine dans un canal, 
tl, profitant de sa capote d'officier de marine, se fait passer 
pour tel et ordonne au patron d'une vedette aidomobilo do la 
conduire immédiatement à bord du cuirassé Andromachus, 
L'homme obéit, Arrivé аш milieu du port, Kermeur jelle à la 
mer les trois marins composant l'équipage de l'embarcation el 
file vers le large. Mais à peine a-t-il dépassé le brise-lames qui 
abrite Plymouth que le grondement dw canon lui apprend que 
“out esl découvert. 
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vir 


Entre les nnages ouatant le ciel noir, quelques étoiles se 
distinguaient, Kermeur n'eut pas de peine, grâce à elles, à 
s'orienter, Son Moteur à tonte vitesse, il dirigea la vedette 
vers le sud-est, c'est-à-dire approximativement vers la pres- 
qu'ile du Cotentin, 

"Bien qu'une forte houle gonflât les flots noirs, le moteur 
«tapait » bien. La légère embarcation, lancée avec la rapidité 
ct la rectitude d'une flèche, crevait les molles ondulations de 
Ja Manche, laissant derrière elle un formidable bonillonnement 

алс. 

Kermeur, bien calé à l'arrière de la vedette, sa main droite 
crispée sur la barre du gouvernail, jeta un regard derrière lui. 
Ti venait de dépasser le haut phare d'Eddystone, semblable 
à une haute colonne jaillie des profondeurs de Ia mer, ct n'a- 
vait plus maintenant que les étoiles pour se diriger. 

Les lumières de Plymouth avaient disparu, Plus rien en 
Vi que l'aveuglant rayon du phare, En apparence, tout était 
caine. Mais Kermeur savait bien que les Anglais, avec leur 
dénacité innée, n'avaient pas abandonné l'espoir de le rattra- 
рег et allaient. tout faire pour le capturer, 

П enya tranquillement Ia pipe qu'il avait enlevée an sure 
veillant du bagne, la bourra d'une main, l'alluma à l'aide du 
briquet, et, trés calme, attendit les événements, 

je temps à autre, il lançait un regard en arrière, Il savait 
que tout се que le port de Plymouth compte d'embarcations 
rapides allait être lancé à sa poursuite. Maisil ne s'en émou- 


уай pas, Un marin comme lui, ayant sous ses pieds un canot 
rapide, pouvait défier toutes les flottilles de l'Angleterre, 
jelques minutes — cing ou six — passèrent. Kermeur, 


par prudence, avait laissé éteindre sa pipe, ne voulant pas 
qu'une lueur, si faible füt-clle, risquât de le trahir. 

S'étant une fois de plus retourné, il fronga légèrement les 
sonrcils 

Ses yeux d'aigle venaient de distinguer à l'horizon une demi- 
douzaine de points noirs qui, pour tout autre que lui, se fus- 
sent confondus avec les ondulations de la mer. Mais lui savait 
yoik 1 Ces points noirs, étaient des navires — des navires 
rapides шп. 

entót, Kermeur put apercevoir les moustaches d'écume 

“produites par leurs proues en fendant l'eau noire... Et, pres- 
que en même temps, il distingua les panaches de fumée vomis 
par leurs cheminées, 

C'étaient des torpilleurs qu'on avait envoyés à sa recherche ! 
Des torpilleurs dont il put compter les cheminées : guatre 


JKeveur 
ENT-DEBOUT 


"Son habituel rire muet, 


chacun, De petits navires qui, non seulement 
étaient beaucoup plus rapides que la vedette 
el beaucoup plus gros, mais surtout, tenaient 
mieux la mer qu'elle. 


— Ratrapé, je le serai avant un quart 
d'heure! pensa Kermeur, sans s'émouvoir. A 
condition qu'ils me voient... Ils doivent avoit. 


des jumelles périscopiques... ce n'est pas comme 
moi qui n'ai que mes yeux. Et je veux être 
pendu s'ils ne m'ont pas déjà vu ! 

L'ancien capitaine de l'Espérancé ne se trompait pas! Les 
Anglais avaient aperçu la petite embarcation, et cela grâce 
au Sillage glauque produit par son hélice. 

Kermewk devina ce détail, Mais il пе pouvait arrêter som. 
canot. 

Quelques mimites ages que је 
vent faisait dériver dans le ciel s'abaissaient avec rapidité. 
Toutes les. étoiles, maintenant, avaient disparu. Kermenf, 
jour se guider, était obligé de se fier sur les cinq torpilleurs 
lancés à sa poursuite et qui manœuvraient de facon à former 
un arc de cercle dont la vedette occupait le centre. 

Brusquement, leurs cinq projecteurs scintillerent, dardant 
chacun un long rayon violet qui se posa sur l'eau noire, la ba- 
laya et se fixa sur la vedette. Kermeur et son embarcation 
furent entourés d'une véritable auréole, d'une auréolé éblonis- 
sante ét sinistre 
apitaine de l'Espérance eut wh Haussement d'é 

nt, Il murmura : г 


— Jam: 
Oui, jamais les Anglais ne le rattraperaïent vivant, cela il 
еп faisait Je serment, 

Des claquements secs retentirent, les claquements des mi- 
trailleuses des torpilleurs. 

‘Les balles firent gicler l'eau autour de l'embarcation, mais 
sans l'atteindre. Kermeur comprit : les Anglais voulaient sen- 
Jément l'effrayer. Ils espéraient bien le prendre vivant, et aussi 

pas endommager la belle vedette de l'Andromachus. On 

ratique; de l'antre côté de la Manche, | , 

encha sur le moteur, П toyrnait vraiment à 
toute vitesse, donnant tout ce qu'il pouvait donner, Impos- 
sible de rien lui demander de plus. Comme arme, l'ancien car 
pitaine de l'Espérance était muni d'un browning. C'était peu 
Four lutter contro cinq torpilleurs armés de canons à tir ras 
dide et de mitrailleuses, Sans compter les torpilles dont Ta 
moindre eüt suffi pour pulvériser cent et cent vedettes comme 
celle de l'Andromackus, 

Aucune résistance n'était possible. 

Les Anglais, cependant, avaient interrompu leur tir, Sata 
doute espéraient-ils que le fugitif, intimidé, allait se rendres 

15 attendirent vainement, Et, voyant que la vedette con- 
tinuait à filer, ils remirent leurs mitrailleuses en action, Lês 
balles frappèrent la mer à quelques mètres à peine de Ја Ié- 
gère embarcation. Kermeur, à plusieurs reprises, fut atteint 
par les gerbes d'eau jaillies sous le choc des projectiles. 11 edt 

е pour bien prouver aux Britanni- 
ques combien leurs procédés l'émouvaient peu, il se mit de 
Boot sur Галтібто de la vedette, la barre du gouvernail entre 

les. pieds... 

LES bras croisés, droit, immobile, insensible aux formida- 
bles bonds et aux oscillations désordonnées de l'embarcation, 
Kermeur-Vent-Debout apparut semblable à une statue, La 
quintuple clarté des projecteurs l'éclairait mieux que ne Гей& 
fait le soleil en plein jour, s 

Тез Anglais, touchés malgré tout de cette témérité ct de 
ce mépris de la mort, cesserent de tirer pendant quelques se- 
condes. Du torpilleur le plus rapproché, un oficier cria au 
fugitif de se rendre. s 

Une faible bouffée do vent qui souffla à ce moment apporte 
les paroles de l'Anglais jusqu'à Kermeur, Pour toute réponse, 
l'ancien capitaine de l'Espérance braqua son browning dans 
la direction des £orpilleurs et, par deux fois, fit feu, Inutile- 
ment, du reste, Ses balles allèrent se perdre dans la mer. 

"Mais les Anglais comprirent, Rien à faire, Pour s'emparer 
du fugitif, ils allaient devoir le rejoindre et peut-être méme 
conler cotte belle vedette, une vedette de Tuit mille livres 
sterling l... 

Les torpilleurs accélérérent encore leur allure, Des érbes 
de flammes rouges, rabattues aussitôt par le vent de la vitesse, 
faillirent de leurs cheminées courtes et trapues, mêlées à des 
éscarbilles en ignition, La mitraillade cessa. 

Kermeur s'était rassis, Plusieurs fois, son regard fit le (өйт 
de l'horizon. Р 

Brusquement, la vedette pivota sur sa droite, jusqu'à се 
que son avant fat tourné vers l'ouest, La légère embarcation, 
à plus de vingt milles à l'heure, à moins de cent mètres 
dd torpilleur de droite... Ce fut si rapidement fait que les 
Anglais n'eurent pas le temps Ce prohter de la manœuvre 
hardie du fugitif pour essayer de l'aborder,. Lorsqu'ils s'en 
avisirent, c'était trop tard, La vedette, ayant franchi le cercle 
dans lequel ses ennemis (entalent- de l'enfermer, s'éloignait 

le nouveau. 


Elle ga 


est 


cing torpil- 
aec 


à Gnviron un mille pendant que les 


À 


= х 
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leurs, obéissant à leur chef de file, décrivaient des cercles con- 
centriques afin de reprendre la poursuite dans Jes mèmes 
conditions, qu'auparavant. 

Or, ce n'était pas simplement pour obliger ses poursuivants 
à manænvrer que Kermeur avait changé de direction ! Non. 

П avait aperçu, vers l'ouest, une légère tache blanchâtre, 
au ras de l'horizon, une tache qui s'était rapidement étendue 
ot élevée au-dessus de l'eau. C'était un bane de brouillard qui 
approchait. C'était pent-être le-salut. 

Ge ne fut qu'après avoir franchi environ cinq cents mètres 
derrière le fogitif que les Anglais, soudain, comprirent le but 
de sa manœuvre en reconnaissant le bane de brume — lequel, 
entre temps, s'était encore étendn ét rapproché, La vedeti 
maintenant, n'en était plus qu'à quelques centaines de mètres. 

Les Britanniques sentirent, pour la première fois, que le 
fugitif — peut-être — pourrait leur échapper! 

Leurs mitrailleuses 
firent entendre leur ronfle- 
ment de mort. Cette fois, 
les balles passèrent par- 
dessus la vedette. Quel- 
ques-unes méme l'atteigni- 
rent, crevant ses bordages 
mn peu au-dessus de la 


flottaison. Cela devenait 
sérieu: 
Plutôt que de voir le fu- 


gitif leur échapper, les An- 
glaispréféraient l'anéantir, 
Jui et la belle vedette, 

Kermeur, d'en violent 
coup de barre, changea la. 
direction de l'embarcation, 
déroutant ainsi le tir des 

ritanniques, Il zigzagua, 
pivota, décrivit des mian- 
dres courts оп longs, et 
réussit cet admirable {опг 
de force de n'être pas at- 
teint par les balles grélant 
de tous côtés des. mitrail 
Yeuses des cinq torpilleurs. 

Geux-ci, d'ailleurs, n'a- 
valent pu garder leur bel 
ordre. fls se gênaient par 
moments pour tirer. 

Kermenr, les dents 
sées, regardait alte 
vement les bâtiments bri- 
fanniques et le rideau de 
brume, Celui-ci s'était en 
core étendu et se perdait 
dans le ciel. 

Ш arrivait, semblable 
une fumée, rasant l'eau 
noire sur laquelle il glis- 
sait... Et tout disparaiscait 
dans son sein, la mer, les 
mages, les rares étoiles 
encore visibles 

Mais Kermcur atteir- 
drait-il le brouillard avant 
d'être rejoint par les tor- 
pilleurs? Ceux-ci manceu- 
vraient pour lui couper la 
route, А Ta droite et à la 
gauche de la vedette, le: 
deux bâtiments les plus rapides dela petite flottille avaien 
déjà réussi à dépasser la légère embarcation... D'un moment 
Vautre, ils allaient pivoter et arriver sur elle... Из l'aborde- 
таш ce 1а courant. 

Kermeur ne le leur permit pas. Sous son impulsion, la ve- 
dette, d'un coup, уйш шг sa gancheet passa derrre le tor- 
pilleur se trouvant dans cette direction. Or, sur la gauche, 
c'est-à-dire vers le sud-ouest, la brume avait énormément 
gagné. 

Та vedette, salée ап passage par ume féroce mitraillade 
qui pulvérisa son moteur et creva son réservoir d'essence, eut 
encore assez de vitesse pour atteindre le banc de brouillard 
ét y disparaître. 


= 


Kermeur eb son embarcution furent 


est! murmura Kermeur em essuyant de sa 
manche le sang qui dégouttait de son front : une balle Tui avait 
arraché le спіт cheveln, effüeurant son crâne. 

, Autour de l'embarcation qui, peu à peu, perdait sa vitesse, 
c'était wn rideaw gris, impatpable, si épais que Ie fugitif ne 
pouvait distinguer l'eau baignant la vedette! 

Assourdi par le brouillard, il pergut très distinctement le 
ronflement des turbines des orpilleurs qui, à l'aveuglette, le 
cherchaient. 11 entendit les officiers anglais s'imterpeller à 
Vaide de porte-voix. Le claquement de leurs appareils de 
T, S. Е. arriva jusqu'à lui, 

Présentement, il me ponvait plus rien. Si-le brouillard. s'é- 


iu... Sinon, il avait des chances de se 


claircissai 
sauver. 
Doucement, étudiant chacun de ses mouvements poux ne 
pas faire de bruit, il examina, pour ainsi dire à tátons, les 
avaries de la vedette, Le moteur, inutilisable. Les cylindres 
de fonte avaient éclaté sons le choc des balles. Рат chance, lee 
ojectiles avaient pulvérisé en quelque sorte la petite ma- 
Enéto, ce qui avait dvité que essence, }айНе hors du réservoir 
ne s'enflammát. 
le moteur était hors d'usage, la eoque elle-même de l'em- 
barcation ne valait guère mieux, La salve qu'elle avait reçue 
presque à bout portant l'avait littéralement hachée... L'eau 
y pénétrait par d'innombrables trous. 
Kermeur, à l'aide de bouchons d'étonpe grasse destinés à 
d'aveugler les 


, il était p 


l'essuyage du moteur, se mit en devoir 
brèches les plus, dangereuses. 

П était occupé à cette 
besogne, plongé jusqu'à la 
ceinture dans un mélange 
d'huile, d'eau et d'essence, 
lorsqu'il entendit des voix 
fout près de Tui. П se 
retourna et distingua, à 
moins de dix mètres de la 
vedette, Létrave, tran- 
chante comme le fer d'une 
hache, d'un des torpil 
leurs, П yit, des ombres 
qui s'agitaient sur le дай 
Tr d'avant., TL entendit 
méme les piétinements des 
hommes sur le pont d'ac 
du petit Fàciment, 

Celui-ci passa presque 
à rascr la vedette, & moins 
d'un mètre! 

Kermeur, immobile s'at- 
tendant à tout, vit défile 
devant Jui la ligne lumi- 
neuse des hublots du tor- 

ileur., Le remous des 

élices faillit faire chavi- 
Ter la malhenrense vedette, 
était aux trois quarts 
remplie d'eau. Elle dansa 
comme un bouchon, se 
balança à croire qu'elle 
айан sombrer, et, fmale- 
ment, reprit son équilibre. 

Le torpilleur avait dis- 
рага. 

Kermieur se remit à Fon- 
vrage avec ardeur: Carles 
Secousses éprouvées par la 
vedette avaient agrandi les 
brèches de sa coque, lae 
quelle était presque entiè- 
rement disloquée. - L'eau 
l'envahissait бе toutes 
parts. 

Kermeur, n'entendant 
plus rien, se hasardaà faire 
du bruit. A l'aide de quel- 

pes clous qu'il trouv: 
l'une clé anglaise qui lui 
servit de martean, il réus- 
sit à maintenir ensemble 
les bordages disjoints. Une tente, qu'il imperméabilisa en 
Гатова avec de l'huile de graissage prise dans leréservoir du 
moteur, Ini permit d'evengler tant bien que mal lesdeux phis 
importantes voies d'eau. Et, ainsi l'embarcation, malgré le 
ids du moteur et de ses accessoires, put continuer à Побег. 

Le brouillard était toujours aussi épais. Mais Kermeur ne 
savait s'il devait s'en féliciter ou s'en réjouir! H pouvait se 
considérer comme své, il cst vrai, Mais, d'autre part, la 
brume l'empéchait de s'orienter, Et les courants latérdux 
sont nombreux et violents dans la Manche. 

Siun de ces courants l'emmenait vers le sud, tout serait 
pour le mieux. Mais il se pouvait aussi que le courant Те rame- 
наё en vae de la côte anglaise, dont il n'était séparé que раг 
quelques dizaines de milles marins à peine. 

И fallait attendre !... 

Kermeur se mit à la recherche de quelque chose à boire ou 
à manger, I ne trouva rien .. Pas тле goutte d'em potable, 

une miette de pain, La vedette de l'Andremachus servait 
À transporter les officiers du cuirassé, et aucun des marins qui 
Та manœuvraient ne se serait hasardé à y laisser quelque 
chose Tui appartenant en propre... 

Le jour алптай gar tme clarté jaunâtre qui, pén à peu, 
illuminait Je brouillard, 

Pas wn souffle de vent, mais une humidité glaciale qui 
transperçait, les vêtements du fugitif. 


lourds d'une véritable auréole, 


La 
Kermeur, s'é 
allu ma une pipe et fuma lentement 


mer était aussi lisse qu'un 


Des souffles d'air frais le firent frissonmer, Le vent se le- Ш p 


vait, C'était bon signe ! 


Dé fait, le brouillard commença à s'élaireir. Un lanibeau 
де ciel gris apparut au-dessus de la tête de l'ancien capitaine 
de Таене, Lontonient, la brame se ddlaya, 'ёрагыша 
La surface de l'éau reparut. Puis fa ligne d'horizon se distin- 


LE DERNIER EXPLOIT DE COSTAUD CHÉTIF 


miroir, j 
ant assis sur un des bancs de l'embarcation, 
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en vue, 
féra cela, ] avait 
anglaise | 


que, sans arri 
1а eoque de la vedette, Ft 
vent prenait, si la mer gro 


| 


de haplime quelconque + 
"on Tappelait plus communément Coss parce 
tait d'une foe Sui etait тше dis sa 


inre de sa nourr се, il Ta prenait sous aon bras 
A ful aimerait une fessée avec le martinet qui aurait dù 


‚| AN 1) 


" 
[ 


servie à le corriger. Plus tard, au régiment, Costaud Chétif 
fut infatigable, Pendant les grandes manœuvres, on le vit 
arpanter plus d'une fois les terres labourées, chargé de tous 
Te sacset de tous зз fusis de son escouade. P 

A l'âge mûr, il lui arriva de rapporter sur son dos jusqu'à 


тарро + 
derme з vaches fatigules qu'il allait chercher au pil 


D, 


nement, d'exploit en exploit, Costaud Chétif eu 
j в de Ia vieillesse wil 


pèse 200 kilogs. }) 
Au lui auras fait gravir I 


йё en jeu, ilte serait volontiers déd 
Sue le temps de ves exploite musculaires tai passé, 


du jour fixi pour sa tentative, Costaud eut une 
vtr un егей forain qui ор 
Tit dana Le ідал el valent аме Iui өп grand mystère, 
L'lercule promit le coup de main demandé moyennant vingt 
francs payés d'avance. Le lendemain, tout le village lait en 
bas de la côte de Saint-linglin. Costaud Сай fit un. 
prés earl pour installer le cochon dans а brouette. Puis il 


empsina les brancards et: « Oh? hisse! » l'ascension de la 
colline commença з « ll nira pas loin! » disait-on dans la 
foule. On se trompait. Costaud gravissait alligrement a fj. 
côte, sans forts, Pour un peu, il aurait couru. Ses conci- 
Moyen en restaient comme des tomates. Quant à Radirose, il 

gn, bavaitd'épalementt к Y a un tru dessous!» ini 
чийип. 


A alli s'on assurer. Co n'était pas chos facile, Costaud 
jant obtenu qu'on та ke suivrai pan afin de ne pas je trou 
їз fis Nouchsbarof tul chargé d'epfrindre cette con- 


de taquin; Un ori d'horreur eleva de Ia loule, C'en at ait 
ant Lu esie Hic at Дед 
D an avatar, Vaino rr. Non ширен ae on 
diringelapas, m yrice à Г 
Fon 
Radio monti n 


ftot, à étancher 


gua sur certains points; entre deux, nuages, le soleil brilla. 
Kermeur vit qu'il était seul sur l'ean grise, Aucune terre 


craint d'apercevoir la côte 


Pourtant, sa situation n'était pas gaie. II était obligé, pres- 
; de rejeter l'eau 


qu Вітай par Les fentes de 
wait s'avouer que, si le 
it tant soit peu, Ta malheu- 
Teuse embarcation, hachée par 
les balles, se briserait et cou- 
lerait entraine par son mo- 
teurs 

Deux on trois heures passè- 


Vers midi, Kermeur dis 
gua ипе fumée, dans le nord — 
la fumée de quelque navire 
anglais, П пе ft rién pour en 
être vu. 

ОИ s'en repentit presque aus- 
itôt, car le vent d'ouest reprit, 
reusant la mer de petites 
vagues. La vedette commença 
à danser sur les flofs clapo- 
teux. Ses membrures {ев 
fléchirent, se bri 
5 unes ‘après les 
autres 

En vain, Kermeur-Vent-De- 
bout, indomptable, fut-il par- 

l'eau, à 

aveugler les bréches., 
пу ft. 

Avec wn craquement sinis 


ière de l'embarcation 
retourné, flotta 

Kemenr, qui s'était préci- 
pité à l'eau pour пе pas ri 
quer d'être accroché par quel- 
que aspérité de l'épave et 
entrainé au fond, паса vers 
les débris de Ia vedette ct Sy 
cramponna. 

Pour s'alléger, il se dépouilla 
de &s vêtements et de ses 
bottes. Ш jeta son browning, 
et, n'ayant plus sur lui qu'une 
chemise et un pantalon, анёп- 

t les événements, prét à 
boire sa dernière tasse 
Te fallait, 


(A suivre.) 


CAPITAINE MAHAN, 


— онй ie je vo 
са натан gus a puis n 
rit t main des. 


NOUVELLES AVENTURES DES PIEDS-NICKELÉS (Suite.) 


Х серу 


D di plus de Yull Joure gor QE, nd ОО л 
gate Fan ae Vaste quit menaient tbe le roi du gu Jamais aprouva leche e rois ue lou Байа соне que nous pouvons 
gn qnn ип dan ls ape amants 

Та үйгө c queues ist "cen un Me de medie. 

PI yag, Salt, fta vii 

ana Er 


ou des godit i parl Lois guo cul une rideo que eile fal 
Javi de ponti À poumons goe жш! Noi ds animent, fev si col 
arre et je propos à a dice omnii de Varr a pramier pan 


^ Veil qui achève de nous convalnee, dit Flcehard, nous vous donnons La vez рм. Tout est complet. — On va toujours essayer, dit Filcehard, et si noue ne. 
Aonser enirn. ашый are nous reviendrons. » L'hüllir inclina e le trie partit à 1а relatis 
mme, je 
бай de ne pas pouvoir vous donner complètement ван асап, mais Ta тайап est 
Weine du haut en bas. Je m'al q 


mM M mi prt Ld 
areis delta. « Mon cher montitur, ili us de ds иг uies e татан out А eure qe f enormi au valant de Ia book, Faot 


Tl mais nous venons de faire un voyage re faligantel nous avens loin de пас. тегіс» 
eser comme fe rs RET Tdi, vous ne {roue 


СА VA UN PEU MIEUX 


nt a re tam ne ra mme йт la items 
а йн би Таш pement demi flamen ii Ainara et delen le dtc ne mein pas a ms en 
patron qui s'appelait Minter, prit un air navré en. EA AS ce Vous га combine па me déplait рая, fit Crequignol, je demande à passer [a nuit blar 
Eris me н аг шй т ри ишш nU ee гыт} dus Lin da rule or e ou on dle quac бии 
Lee I AC ET LT Ер Tr een 
уилн {б өе wer э дне ер анаи lr PS die elo М te tma pr cm nn mr 
Кир ra и тигиш; a mnt ала ae Da d ou Es 
TER йена rose nep da Re nee жары e en Eee Be es к! a nb rm 
Gi re A ta me moe tie e dL 


Yeti die ar ein vong mani den pax эр тиц, a ЧЫЙ м 
ste une pelite place dans e plumard. фа mes paa que je o re Ventre 
je ane drone me fal Tat dont ter dote Lam Gui Non ps a 
grands? sinquiéta Flochard, хо rivalver quit plaga а cti 
тое au nez et appela l'as 
qui accourut ioquit, « Vous Hee тој, déclara, cus cet oleis sans aucune 
"ie ar ana a ar eu prendre neia qoe ain 
malim on e trouve en marceaux, ce sera de va (aute елемнти.» Ayant parlè 

ainsi, le Français s qna lranqaitemani en ошап. 


^ 
2 

— Gr, trouva que le gros homme; malgré von. air grognon état lle le plus pol- 
ons | fon уи м M mier entendant вон exprimer e oi el AiE 
nia antes « J'spére que 

osle Laverie lo abr, e pe tiens pas du tout à Laser ma peau dara vol 

Me | Монеаи monsieur, reprit Pl, Que oe Voyageur a voi plaisanter, ie e 
ies, connais depuis quinze ant, est on garçon quí ne ferait pas de mal à unt puce, — 
ui Malgré ce que vous dite, Stars e arsonnage obèse, je vais le trouver afin de пел. 
hi pliquer ave e» 1 se levat, vapproehant dela tabe où ls Pied Ncelsdinxient 


Saimoni, dit еп mattant son chapeau À Ia main « Un polit malentendu s'est pro 


KHEERIO!] 


Walter, ina se dénommait le gros bonhomme, eut un 

Ратне le plus sociable qu'on puisse trouver dans tous les Etat Unit 
oujeurs, Permellez que je vous offre une bonne bauteille. Heureusement quil en 
ass dans ce charmant pays et cest pour cola, d'ailleurs, qu'il est si fréquenté. — Qu 
me voudrait pas vous faire injure, gentleman, dit Ribouldingue, e nous acceptons 
Holá, Minter, à baire, on crève de oi [ci C'esbmdesleu nui paye.» L'ldlelir,eharmé 
% voir que Ta querelle s'arrange au mieux de зев intérils, e hát d'aporier deux 
bouteilles et les quatre hommes tinquirent joyeusement, Waller n'avait pes l'entrai- 
Tarés-lil pas à divaguer, « ЇЇ Геп faut peu pour 


пазу de роми 


Je pot à eau et e vida 
armour. Co procédé réussit, 
"oU! а mest que vou! Je croyais que j'étais tambë dans 


avait une demeure qu’ était p 

coup sur la mer. s Hein? fit-il, persuasi que le trois heures dlalent di 

Aon venait prendre sa place, c'est toi, Ribouldingue? Pourquoi n'ax-lu pas 

Росина? » Un nouveau coup lui. ie ce qui xe passait. Wille 

peli avait repris toute la plate disponible et, tout en dormant, se cibatlait 
ins doute à quelque cauchemar. & AD! le gras veau ! ve fâcha une fois če pl 
jard, Il ne sera content que lorsqu'il aura résalté on m; 

cheur que ce frère-là! Je vais e dresser et il n'aura pas ei 


Filard йай si fatigué que, malgré les ronflements ee Walter, i s'endormit, ПУ 
iT plongé dan 


"un profond sommeil; геш! reçut ur 
ойе et 


duit, je désir le réparer, parait que je duis cauehur avec l'un d'entre vous, met 
sieurs. J'avais mal compris, у a un moment. — AÐ! vous mettez бе la Votis dans 
Votre pinard, 2 оа Ribouldingue, а va, prenez une chaise el assayer-vous, D'est 
atc Vous le trois que vous devez vous phumarder, mon vieux, mais pe (евра une. 
Vonpetis pareille, on doit ve relayer et vous n'aurez pas d souffrit une seconde de 
notre présence. Je tenais simplement à llrer votre attention sur ce fail que mes 
copains el moin ёте avan un sene très développé e fa justice. A chacun son d. Si 
Vous usurpez une partie de Ia place qui doit nous revenir, nous n'háslerons pas à 
Vous rappeler à l'ordre, ave tous les moyens possible el imaginables.» 


‘A VOTRE SANTÉ 


У a de tordant, dit-il, сеяк ше e n'ai pas envie 
je me dibine, mals n'oubliez pas dans treis 
juai vous m'entendrez faire du гай, ЇЇ ganna 


chard que à sort désigna. « Ce 
Че fermer l'ail. Enfin, je n'incl 
heures de venir me cherche 

la chambre ой était déjà Waller, 


p 
chacun a droit à sa 
тийе, caller dans 


Айар 
reçut 
Реан état furieux, « Talez-vous 
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Surla passerelle dust amer «Brighton 
12 professeur Gombilas causait avec lord 
Hempiell d'un des plus riches propri 
taires fonciers du Royaume-Uni, C était 
ia premiere fois qu'ils s» rencontrai 
mcis un commun amour de la philatélie, 
découvert par hasard, les avait presque. 
jetés dans les bras l'un de l'autre. 

Lord Hamptell feuilletait un carnet 
de timbres anciens, le professeur qui 

sait à ce moment s'était extas 

= Ah les jolies pièces ! 

La glace était brisée; on avait bavar- 
dé.on avait méme fait des affaires; lord 
Hemptell ayant consenti à partager 

lot de vieux timbres pontif 

qu'il venait d'acheter la veille en 

Piémont, pour une bagatelle : quelques 
centaines de francs. 

On s'était promis de se revoir à Lon- 
dres et, tandis que s'estompaient dans 
le lointain les côtes d'Angleterre, 1 
deux hommes faisaient des projets d'ê- 
change qui devaient êtres fructueux 
pour chacune des parties, également 
désintéressées, 

— Dans combien de temps arrive 
ronsnous à Newhaven? demanda le 

rofesseur dont l'estomac commençait 
Vig trouver fort mal de l'état de la mer, 
ce jour-là snfisamment houleus 

— Dans moins d'une heure, dit lord 
Hamptell. 

— Бей. г 

Le flegmatique Anglais. entr'ouvrit 
son pardessus pour donner à son nouvel 
ami le renseignement qu'il sollicitait, 
mais, fout à coup, son visage se tendit: 

С! Dien? Bt le petit homme, quy 
алый? 

— Il y a, reprit le blond enfant de 
Yo grande Albion, que l'on vient de me. 
voler ma montre. 

— Ah bah! 

— Oui... et voilà moins d'une heure. 

Le professeur Combilas possédait un 
simulateur superbe — qui ne marchai 
{айз — mais auquel il tenait comme 

es derniers cheveux, parce quil lui 
vait été offert, vingt ans plus tôt, par 
wn groupe d'élèves reconnaissants; d'un 

ste inquiet, le digne collectionneur 
Yita son gilet fleuri : la fameuse montre 


avait disparu, 

SG À papier! it le vieillard, voil 
qui est fort | J'ai tiré ma montre il y à 
ilis minutes à peine, par habitude, Cela 
tient du prodige... Décidément, en notre 
siècle de progrès, il se passe d'étranges 
choses! 

— ll faut aviser le commandant de 
votre aventure, propos lord Hamptell 
15 allèrent trouver le commandant 
si, d'instinct, porta la main à son gous- 
t't son «oignon э était absent; envol 
comme un simple passereau. 

I right! fit le commandant qui 
faite valoir ses connaissances 


linguistiques en, employant cette locu- 
tion anglaise, d'ailleurs peu appropriée 
à la circonstance. 

AIL right ! on m'a volé la montre des 
mon père! 

— Hip! hip! surenchérit le lord, le 
voleur est un adroit coquin, sa dexté- 
ritë est énorme, je serais heureux de 
faire sa connaissance. 

— Moi aussi, reprit le marin, ne se- 
xait-ce que pour le remettre en arrivant 
aux mains des policemen. 

— Je m'en charge, moi! afirma le 
professeur Combilas, 

Et comment? fit le ford, 

petit homme sourit : 
Laissez-moi faire; vous aurez en. 
suite Te plaisir de la surprise. 

— Je tiens le pari de dix couronnes 
que vous ne trouverez pas le malfai 
proposa l'Anglais 

— Je l'aecepte | 

Les trois hommes se séparérent, tan. 
dis qu'une sourde rumeur parcourait la 
foule des passagers qui, les uns а 
les autres, constataient Ja. disparition 
de leur montre. —— 

Lord Hamptell qui, sans doute, vou 
Jait récupérer le prix du bijou- subtilisė, 
répétait à tousles échos : 

== Je parie dix contre cinq qu'on ne 
pince pas Ie voleur. 

Cependant, le commandant dit аш 
con 


Faites descendre tout le monde 
dans les cabines pour la visite des ba 
dtes 
= Mais., objecta le lieutenant, il 
n'est pas probable que le voleur ait ca- 
ché dans sa valise le produit de ses lar- 
Sins; а, sans doute, ntes les montres 
sur lu. 
- Qu'on fouille tous les passagers; 

je no Yeux pas perdre l'oignon qui ma 

ient de mon père, А 
— Sans doute.. ce sentiment est 
louable. reprit le second du Brighton, 
cependant... réfléchissez... il y a à bord 
des gens considérables... des personnages 
importants qui ne nous pardonneratent 
pas cette injure... Lord Hamptell. le 
professeur Cornelius Combilas. 

Le petit homme, qui n'avait rien per- 
du de ce dialogue, s'avança et dit 

— Pour moi, j'accepte d'être foui 
parce que j'estime qu'il est du devoir 
des honnêtes gens de faciliter la recher- 
che des voleurs, seulement, tout lo 
aiondé ne pense pas comme moi, et j'en. 
sais qui ne voudront pas so prêter à une 
dormalité qu'ils jugent humiliante. 

— Que faire. demanda le com- 
mandant, perplexe. 

— Avéz-vous à bord wn appareil de 
radiographie? 

Non. 

— Al. c'est dommage. 
— Tont ce que je puis vous ofirir, dit 


l: commandant gouailleur, c 
lanterne magique. 

— Ah bien! dit gaiement le profos- 
seur, je l'accepte. 

+vous pensez, avec cetinstrument, 
découvrir le coupable? 

— C'est-à-dire que j'en suis sûr. 

— П est fou ! pensa l'officier. 

Puis, se souvenant fort à propos qu'il 
ne faut jamais contrarier les manies des 
ianocents, il ajouta : 

— Venez avec moi, je vais vous don- 
ner ma lanterne; puisse-t-elle éclairer 
la vôtre, 8t me faire retrouver la montre 
de mon père! 

Sans perdre de temps, le professeur. 
disposa l'appareil au fond d'une cham- 
bre noire, puis, ап centre de la pièce, il 
placa un fauteuil de reps ronge sur le- 

quel il jeta quelques pincées de poudre 

letale qu'il avait trouvée dans la cale 

TI vint retrouver le commandant et 
Jui démanda de prier tous les passagers 
de se réunir dans le salon des premières, 
voisin de l'étroit quadrilatère dans lequel 
il avait placé sa lanterne. 

Duand les voyageurs furent assem- 
bléS, il leur tint ce langage à 

— Messieurs, il ya parmi nous un pick: 
pocket fort habile, vous en savez quel 
que chose — moi aussi d'ailleurs, — il 
importe qu'il soit démasqué-avant l'ar- 
rivée de notre paquebot dans le port 
de Newhaven; par respect pour votre 
personne, le commandant se refuse à 
laire pratiquer une fouille générale; tou- 
tefois, il vous demande de bien vouloir. 
individuellement consentir à vous $0.1 
mettre à un examen radiographique, 
Nous avons de bonnes raisons de croire 
que le coupable n'est pas parmi nous 
— mais qu'il fait partie de l'équipage 
de fortune que la Compagnie a été obli 
gie d'engager sur-le-champ — ou plutôt 
Sur le port, en raison de la récente grève. 
des inscrits maritimes; aussi, pour ôter 
à l'expérience tout caractère d'inquisi 
tion, le commandant а décidé que cha- 
que personne pénétrerait dans là cham- 
bre noire en l'absence de l'opérateur qui 
demeurera de l'antre côté de la cloison, 
Trente secondes de pose seulement se- 
tont nécessaires; cependant, nous prions 
instamment messieurs les passagers de. 
bien vouloir prendre place dans le fau. 
teuil qui se trouve au centre de la pièce, 
étant donnée la position de l'appareil, 
cette condition est essentielle; пе pas la 
remplir serait rendre l'éprenve illusoire, 
et MM. les officiers espèrent que chacun. 
voudrà prouver sen innocence et sa 
bonne volonté! 

— Ca y est, pensa le commandant, le 
bonhomme est fou! Voilà qu'il veut. 
leur montrer la lanterne magique. 

Pourtant, désireux de voir jusqu'où 
irait cette plaisanterie, et comment elle 
se terminerait, il décida de laisser le 
professeur © opérer » à sa guise. 

Un clergyman, spontanément, offrit 
d'inaugurer le fauteuil. Homme ponc: 
tuel, il resta trente secondes dans la ca. 
bine et en ressortit satisfait, en décla 
Tant que la radiographie était tout de 
même une belle invention, et que l'ap- 
pareil fonctionnait à merveill 

Le professeur rayonnait — c'est le 
cas ow jamais d'employer cette figure 
de rhétorique | — ses petits veux роі. 
laient de malice chaque fois qu'il voyait 
ressortir un passager de la cabine. 

Bientôt, il ле resta plus qu'un groupe 
de gentlemen fort distingués, parmi 
lesquels se trouvait le flegmatiqne lord. 
Hamptell 

— Eh Ып, milord, dit familiérement 
de petit homme à son nouvel ami, vou- 
lez-vous donner l'exemple à ces mes. 
sieurs? 

— Hab! Volontiers! 

Lord Hamptell, en souriant, p 


sst une 


| 
| 
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dans la chambre noire, H ressortit trent » 
| secondes plus tard, satisfait, déclarant 
| que rien n'était plus drôle que les 

Tayons X et qu'il commanderait un ap- 


| pareil semblable pour voir dans les po- 
ches de ses fripons de domestiques, puis, 
montrant la cabine au professeur Com- 


bilas, il remarqua 
t vons, mon cher collègue... vous 
n'en essayez pas? 
"es inutile! dit le petit homme 

— Pourquoi? 

= Parce que le coupable vient de s> 
dénoncer, 

— Наб) pas possible! Quel e: 
si ou plait, que je Le complimente ! 

— Vous ne le devinez pas? 

— Pas le moins du monde, 

— Crest vous-même afirma 


а 


sans 


sonrciller le professenr Combilas, 
— Moi?., Haô l... c'est une plaisan- 
terie | 
— Non pas. 


— Moi... lord Hamiptell.. 
leur! om ne vous croira pas 
pas si vous êtes lord 
Hamptell et si lord Hamptell ез 
bien réellement, mais je suis certain que. 
C'est wous qui m'avez pris ma montre. 

— A moins que ce ne soit vous, master, 
qui m'ayez pris la mienne, 

— C'est bien simple, reprit sans ss 
déconcerter le petit homme, si је m> 
trompe, dosnermoi votre, pardessus 

— Naó! fit le pseudo-lord, j'attrap= 
та froid. 

Puisque vous refusez, je persist: 
à croire que vous êtes Ie voleur, 
. Deux agents de la Sûreté qui s'étaient 
jusqu'alors tenus à l'écart s'avancèrent 
ct dirent poliment 

— En effet, monsieur, vous n'avez 
pas de meilleur moyen de vous discul- 
рег. Veuillez vider vos poches ou nous 
Serons contraints de vous foniller, 

. — Je me plaindrai à Sa Graciense Ma- 
jesté| menaça le voyageur soupçon 


ип vion- 


— Nous vous en laissons la ressonree. 
. Voyant que ses protestations n'en 
imposaient à personne, et que les poli- 
ciers allaient mettre leur menace à ехё- 
cution, l'homme prit le parti d'avouer : 

— Eh bien, oui, dit-il dans le plus 
pur accent britannique, je reconnais 
avoir volé les montres, je les ai dans 
mon pardessus, Je conss à Ies rendre 

е зиз le célèbre pickpocket Wilhy 
reidhson et je sais être beau joueur! 

TI tendit tout d'abord la montre du 
commandant : 

— Tenez, monsieur, reprenez l'oignon 
de votre père, il m'a porté malheur; s 
lement, une autre fois, пе l'emportez pas 
avec vous, Vous y attachez ип grand 

rix; pour tout autre, il n'a aucune va- 
leur; le pickpocket qui vous le ravirait 
ferait un marché de dupes et vons seriez 
mécontents tous les deux. 

Pour donner une haute idée de sa 
mémoire et de som esprit d'observation, 
il remit à chacun la montre qui Iui ap- 
partenait en y ajoutant gracieusement 
un conseil 

— Et votre propre montre? demanda 
le professeur, 

— Le plus drôle, c'est qu'on mg Га 
volée; excusez-moi, monsieur, un instant. 
pensé que c'était vous! 

— Oh! 

— Rassurez-vous; mes soupçons n'ont 
pas tardé à se dissiper. Je me suis rap- 
pelé soudain qu'un monsieur m'avait 
Bouscnlé en montant dans le train à la 
gare Saint-Lazare; c'était un. confrère : 
Brand bien lui fasse! 

— C'est possibte, mais ea attends 
le: preuves nons vous mettons en бб 
d'arrestation. 

— Vous n'en avez pas le droit; je suis 
citoyen anglais. 

Soit! nous vous remettrons entre 
es mains des représentants de la loi de 
votre рау: 


Le professeur Combilae était radieux. 


тт 
et ce pari. Je vous 
avais bien dit que je le gagncrais| 
— Vous aviez raison. 
Ls voleur fouilla dans son. porte-mon. 


naie et tendit dix couronnes à son hen 
mex adversi. mais ce demier les 
fel 


Merci, dit-il, je vous en fais gràce, 
il me m'est pis possible d'accepter d 
largent d'une source que j'ignore. 

се cas, reprenez donc ce billet 
de оо francs que vous m'avez donni 
pour prix de mes timbres 

— Pourquoi? 

— Als sont faux | 

— C'est impossible ! protesta le petit 
homme touché dans son amour-propre 
de collectionneur. 

Croyezen ma parole. 
qui les ai fabriqués ! 

П n'y avait plus riem à objecter, li 
professeur reprit son billet bleu, et ren- 
dit les vignettes. 

A ce moment, le steamer entrait dans 
le port de Brighton. 

Le commandant prit le 
M. Combilas : 
fin, monsieur le professenr, m. 
direz-vous comment vous ayer dêcou- 
vert Ie coupable, car ce n'est pas aver 
ma Janterne, n'est-ce pas?... 

—— Cest bien simple! expliqua 1 
petit homme, j'avais Saupoudré le fan 
tewil de poudre de tale : ceux qui 
valent rien à redouter se sont a 


e'est moi 


bras de 


pable, par contre, s'est dit immédiate 
т 


ment: s le пе m'asoirai раз. з П ne 
s'est 

— ris fort | approuva le comman- 
dant; 
бапо, i emper e conclu! 
car, à pré 
gique! 


MACHIAVÉLISME 
Fan, Am ч 


Farineux tenait sa bollemire en une sainte horreur C'est 
une chose qui arrive à beaucoup de personnes. l'avait nime. 
coutume de confier à ses intimes: « AR! ma boll-dache, que 
Je l'étranglerais volontiers, Ia rosse, si j'étais sûr ФЕ ac- 
quitté! » Mais voilà, Farineux craignait que le jury desta 


Stine, ne voulant pas admettre dans ce zigouillage le crime 
passionne! pour lequel il шай. de tant de mansuiludt, ne 
Drockdst pas à son égard de la même indulgence, Сев ошт 


“Monsieur, је possède lesprouves que vous los un escroc 
at un faussaire Vous aver done intérèt à venir demain au 
Вой et à remelira à la personne qui sera assiso sous le cin= 
arbre à gauche de l'allée des Platanes une somme de 

1000 francs. Faute de quai, je fais des révélation. La dame 
de alle des Platanes, » Ce plan était véritablement mashin- 
vélique, ot Farineux ne doutait pas d'une chose. C'est que le 
able commerçant, indigni, allait prévenir le commisalre. 
erait cofrer bellemaman pour tentative de chantage, 
atil se dicha à l'avance, celte patite старше de Farineux, 

cu 


au Бон où elle s'installait sur son piant dans Palle des 
Platanes, sous е стиан arire А main gauche. « Je уай 
lui faire avoir une sale histoire,» juli e jour où à tnt 
santa dans un сий avee tout ee ы 

рош (zr, i ouvrit un Bollin 8 une page фео 
[pU o Bot d ретше mer 
фа lume к e iona ma wenpeanee » 1 teda dans 
ейге sa hone pluma ee Тийе s iraga sur Ie bristol 
Та tr anonyme suivante, dont ovs reproduisons ervi: 
nent keu lemen 


Le lendemain, dissimulé derrière un arbre, 1 guettait anxie 
sement les événements et sa belle-mère quand um monsieur 
replet diboucha d'une allée transversale, passa devant belle. 
maman et lu? glissa dans Ia dextre un fafiot de mille balls. 
Puis, le monsieur replet s'&lipsa pendant que la belle-mère 
de Farineux, épalée, verrait Ie ille te banque dans son réti- 
cule. Et Farineux ne put que déplorer za diveme en consti- 
tant que, sur un nam choist au hasard dans le Bottin, il 
Жай mb тит un individu qui n'avait pas I concis 
nette. 


vem 


— Dites done, a petite mice, es pul 
moche votre pinard” 

— Pour un aveugle, vaus, Hes bien 
regardant 


Demandez. partout, dimanche prochain. 
le numéro 10 de 
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LE SECRET DE LA BANDE DU LOUP. — XIX. 


ILÉSUMS DES OHAPITRES PRÉCÉDENTS, — Le millionnaire Bernard 
Lrbadre, qui habile Parie avee le docleur Fary; doit sa fortune à 
Dyssasstnal d'un Brésilien. Un ancien compagnon demi 

Tine, possède les preuves de cet assassinal, 2L fui fail v 
finnes pour prix de son silence. Le docteur Fary, qui est un gredin 
cuime Loubadre, enireprend de tuer Le maître chanteur, Maïs ce der- 
її, qui sons le nom de « Loup », est le chef d'ime bande, réussit à ze 


sauver, sans que le médecin le sache, П se fugio dons un asile d'aliénée. 
d'où iL sort à volonté, À son leur, l fait tomber Le millionnaire et son 
médecin dans m guet-apens, leur estorque à nouveau 5000.000 francs, 
Loubudre et Fary réussissent à la séqueslration dont ils sont l'objet, 
Le» Loup » el ea bande, surpris par deux 0genls, les ont preslement 
élrangićs, Le х Loup т réintègre Taite. 


КЕСЕ A rr reri 
Ede pe e et a ee 
күкри e Lore 
LT ue UP a ЕЦ 
CHRIS Cen tage s 


rape. Cale ponti à out en prion d'ane rendu garde 
и, avait uo de раан ainai tontes s fi que e Bandit бонг бийи 
i рш menti en disant que a fatigue rini ee membres. D'un Tenpérement 
menton, pud par contre elo menle fni dei 
mmi Прана par contre cette merveilleuse faeit do pouvoir 
“larrie А vili pile manual ea sous le e абы awe pron. 
Het a coudha- Gi minutes plua tards Cave и l'autre et de i. on 


з grate retournait sur son grabat, entendit ua volte régulier wave П 
ouvrit le judas, tourna un commutateur qui allumait une veilleuse au verre bleu 
t considira ie Loup longuement : « Quel homme! pensa-til. Rien ne Pabat: Сені 
prodigieux. Je пе wais pas comment il fait, » Le ойга! iil par éteindre Ja 
refermer Io judas. Depuis que Duine était ionnaire, ih pe 
'asile. C'était ш: 


sommeil: А la même heure, Bernard Loubadre et le docteur Fary nu il 
З Paris dans le courant de l'aprta-midi, se trouvaient non loin de là à Sair 
La maison de leur adversaire les айгай, 


анаа, ne sa- 


m ae se 
dizi ter, lor am qui Tul avaient 
lé donnés par le Loup, 1l venait se mare à son poste, « Trop tard, gronda Fary en le 
voyant pénétrer dans le jardin, il faudra revenir à un autre moment, J'avais e ree 
sentiment qu'un danger nous menagait.» Tlevee se rappelait les termes dans 
рез Albert Duine, lu avait confi sa mission. Î se promettait de faire bonne gare 
=t тє ne pas se laitier surprendre, Mais tout en traversant le Jardin de la maison é 
Sait-Mandé, il pensait; « Le chef ne doute de rien Ils imagine que je suis d'acier 
on m lui. Je lai vu rester tros nuits sans dormir, ça me serait impossible. Qu'il 
arie ce qu'il voudra, je suis rompu par les fatigues extraordinaires quon nous a 
тагом ces jour. Je vais me coucher: Paur mopler la garde icl, 1 faudrait e. 
au moins deux, D'ailleurs Loubaëre et Fary ont lë assez Brilé aujourd'hui, Па 


it montré de quoi elle 
u ая toujours aim les 
oi ce misérable 
modifiront quai 
jut autant que 1 


ie ripiter 
Raro 


de ce lype que nous 
lus vor. 


aucune envie devanir nous retrouver.» Tlevec tail, en effet, arrivé à un lel degré 
Че Tansitude, qu'il pouvait à peine tenir debout. П pénétra dans la mai 
mença par inspecter, П se convainquit vite que la meilleure pièce pour те reposer 
serait la chambre d'Albert Duine. I barricada toutes les porte et len fantlrer, puis 
зе jeta tout habillé sur le lit du Loup, après avoir éteint l'électricité Ї venait de déc 
qu'à dormirait jusqu'au lendemain midi. Bernard Loubadie et le docteur Fary aval 
ndu quelques instanta avant о атт, Le mb е еса pane J aurait 
tant voulu pénétrer dans cete biceque, murmurait-il, je suia à peu priv sûr que 
de cadavre d'Albert Duine y est encore, Je voulais comment je 
vailler. Cela l'aurait donné peulitre confiance du me fai 
d'être singulièrement découragé. Pourquoi te lai de a orte? v 


Las deux selérals revinrent sur leurs pasen s ацані du mieux qu'ils 
Pucenieontre Je mur qu longest Iu maison du Loup. ie abiarvirenh aux losus qui 
"гаен entre le interstices des volets, la promenade de Tivi à tr 
Ti a convainguiront vite, au bout d'un Inani que le peronrage. 
hé delen Fary, on de mait, alone de on, enr 
ardin. N indiqua à Loubadre de quelle Façon avait pin 
mare, lorsqu'il y dat venu avi їйїп п d Lan Duine, N dco 
recommencer le méme tour de force. Le millionnaire l'appreuva, $ 
pans fixa dans a tagade, Ia médecin v иза А а foren du poignet. Malgr obeu- 
ME à pau prés compláte qui régnait, Loubadie suivait des yeux acenilon de on 
compagnon Jusqu'à la lacarne du grenier. Il avait té convenu qu'il resterai ày le 
Boning à ia main, Четец, Aucun brat n sarai 
(а sie) 
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CECI INTÉRESSE 


Tous les Jeunes Gens et Jeunes Filles 


et tous les Pères et Méres de Famille 


Une occasion unique de vous renseigner de la façon la plus com- 
plète sur toutes les situations. quelles qu'elles soient, et sur les études 
à entreprendre pour y parvenir vous est offerte par 


L'ÉCOLE UNIVERSELLE par Correspondance de Pari 


la plus importante du monde. Elle vous adressera gratuitement. par 

retour du courrier, celle de ses brochures qui se rapporte aux études 

ou carrières qui vous intéressent : 

Brochure N° 411: Classes Primaires complètes, Certificatd études, Brevets, C.A.P., Professorats. 

Brochure №419: Classes Secondaires complètes, Baccalauréats, Licences (lettres sciences, droit), 

Brochure № 435: Toutes les Carrières Administratives. 

Brochure N° 450: Toutes les Grandes Écoles: Normale Supérieure, Polytechnique, Centrale, 
Ponts et Chaussées, Mines, Navale, Coloniale, Saint-Cyr, Supérieure d'Electricité, Physique et 
Chimie, Artset Métiers, Agriculture, Vétérinaires, etc... Institut agronomique, Electrotechnique, 
de Chimie appliquée, ete. 

Brochure № 468: Carrières d'Ingénieur, Sous-Ingénieur, Conducteur, Dessinateur, Contremaître 
dans les diverses spécialités: Electricité, Radiotélégraphie, Mécanique, Automobile, Aviation, 
Métallurgie, Mines, Travaux publics, Architecture, Topographie, Froid, Chimie, Agriculture. 

Brochure N° 485: Carrières du Commerce: Administrateur, Secrétaire, Correspondancier, Sténo- 
Dactylo, Contentieux, Représentant, Publicité, Ingénieur. commercial, Expert-Comptable, 
Comp'able, Teneur de Livres. de la Banque. des Assurances et de 
l'Industrie Hôtelière. 


Envoyez aujourd'hui même votre nom, votre adresse et le numéro de la brochure que vous 


désirez, Écrivez plus longuement si vous souhaitez des conseils spéciaux à votre cas. Ils vous 
seront fournis très complets, à titre absolument gracieux et sans engagement de votre part. 


ÉCOLE UNIVERSELLE, 10, rue Chardin, Paris (16) —— 


était encore le moyen le plus l'avaient pris pour un van ayait voulu lui Faire une 
efficace pour se débarrasser cambrioleur. mauvaise blague, il l'en ré 
du fléau. microbie Une aulre fois, comme il compensa sans plus tard 
* Le feu purifie tou! »- sortait sa lampe dans la par, un maitre coup de po 
"Tele était la devise de Chry- il fut repéré p asséné sur son haut de form: 
золото Hoplath. fingueur qui la cigarette à qu'il lui enfonça. jusqu'aux 
Non content de porter par- là main, lui dit oreilles en le réduisant à 
tout Ja bonne parole, il prè- ailes un elfet de l'état d'accordéon... 
chait par l'exemple, бе qui votre obligeance, mon prince, Hélas! do tout temps, là 
vant beaucoup mieux, et ne de m'abouler un peu de feu? science a eu ses martyrs! 
sortait -jamais sans se munir Le savant lui tendit sa  Chrysoslome Нора re- 
d'une petite lampe de poche. lampe, et le zingueur ayant gretta la brutalo ingralituds 
Cette lampe à alcool était allumé sa cigarette, lui ten- do l'ouvrier et la perle d'un 
devenue son vade-mecum. dit spontanément la main, couvre-chef qui avait е 
Avant de poser sa main uns pour le remercier de sa com- neuf, mais il ne se découragea 
sur le bec-de-cane d'un maga- plaisance, pas pour si peu, et avec um 
sin. lorsqu'il allait rendre une — Cédant à sa manie micro- inlassable zèle, il poursuivit 
Visite ou faire un achat, son bophobienne, Chrysolome ne 1а vulgarisation de sa méthode 
premier soin était de passer manqua point d'aseptiser cette | sans se laisser rebuter par les 
= ladite poignée à la flamme, main noircie de travailleur еп. sarcasmeseles mauvaistraite 
Le cbr docteur, Chry- `- Sa lampe à alcool lui ser- Ja passant à lu flamme, “ments de ceux auxquelsildon 
воот Hoplat, étail connu vait également à passerà la ^ LA zinguour poussa e Мш- nait ginérmussment cet ensei 
dans le monde entier,et même famme la rampe de воп esca ique el gratuit. 
Beaucoup plus loin, pour ses — lier lorsqu'il rentrait chez lui : il aniva” qu'un 
remarquables études aussi ap. Comme il avait plusieurs i avait eu la main 
profondies que documentées, . fois failli mettra le feu à Fim- 
Sur les microbes, les tiers et meuble, el qu'avec son sys- E 
quaris dé-crobes, et mêmo les tèmo de désinfection il di droite, 
Cobes lout entiers. аабай le Lois de Ja rampe, On ne faisait jamais appel én 
Dans son cabinet de tra- fe concierge s'était permis dé vain, à la charité de l'illustre 
уай dont il avait fait un vaste 1ш faire quelques timides ob el conpatissant Chrysostome. 
laboratoire au milieu de ses servations à ce sujet. ў 7 Lo bon docteur Гоша 
livres, de sos éprouvetles еі Iln'avait obtenu pour toule dans son gousset, en sortit 
do ses cornues, il avait passé réponse qu'un regard de un décime en cuivre et chauffa 
des nnits à étudier le moyen риз et le qualificatif de «D sur sa lampe celle pièce de 
Je phus ейгаге de détrüe baret deux sous, culottée par maints 
les microbes dont il se mon- Certain soir qu'il utilisait contacts, avant de la donner 
{тай l'adversaire acharné au. son inséparable lampe айп au bont’ d'une pince à suere 
tant que redoutable. de flamber le bouton de cui A en nickel à infirme qui pous 
Au cours d'une Conférence vre avant. de Sonner le portier, за un bougloment заны 
inoubliable et très applaudie ìi fut киге point d'être passé 3 celui du rhinocéros ampul: 
ТҮЙ avait donnés dans la. popieusement à tabac par lement- du tapir ^qui s'est, de sa corne 
salle du e Veau qui chique», deux braves agents qui, au fait, coincer la trompe dans ' Gertain soir qul se tròu 
Jillustep ayant. avait péremp- - cours, de leur ronde, étant té öignure de porte, et уай dans-une voifure du mé 
Wowement AME ue 16 fen moms AE Eo їйї йа: s'imaginant quë le viene sa- -tro odil oveupait une place 


'ÉPATANT 


Curieux de sa nalure, Chry- 
soslome s'approche, "Li 
cule l'aborde, disant en dé 
wnant wn poids de vingt ki- 
Jos qui en pesait treize tout 
aw plus. 

— Eh! Je vieux pépère! 
Vous qu'avez lair costaud, 


debout, il faillit passer 

vais quart d'heure... 170- 
riginal savant, fidèle à son 
programme, avait ¢Ié assez 
mal inspiré, e avail voulu 
passer à la. flamme les barres 
métalliques el niekelées qui 
assurent l'équilibre des voya- 
geurs empilés dans ces caba- 
nons roulants. 

Ces derniers, croyant avoir 
affaire à un dangereux ma- 


un 


Et déjà ils se disposaient 
à le lyncher suivant toutes 
des règles de l'art; lorsque 1, 
rame; heureusement pour Jui 
atteighit une station. 

Des agents, intervenant 
Tort à propos, arrachèrent 
Vinfortuné босі. leurs 
mains vengerosses, mais ìl 
avait déjà eu le temps d'en- 


Tout autre que Chrysos 
tome Hoplath aurait dè 
tivement abandonné 


grrachez-moi dono ce. pavé 
Fidèle à son principe, Je 
docteur s'empresss de flam- 
ber Panneau au moyen du- 
quel hercule soulevait le 
poids Mais, comme il lui 
avait brûlé les doigts par la 
même occasion, le foram q 
la trouvait plutôt mauvaise. 
làcha précipitamment un j 
ron énergique, cn même temps 
que de presse-papier, qui ai- 
territ sans douceur sur 
tine gancho du savant et 


des coups. Ah! c'était mal 
ronnaitre l'obstiné savant qna 
Че le supposer capable de re- 
noncer à sa lutte contre le 
microbe! Quelques — jours 
aprés sa mésaventure du mé- 
tro, il voit sur une place pu- 
blique des badauds faisant 


lonr d'un hercule 


AA A tdd 


URODONAL lave le 
foie et les articulations, 
dissout l'acide urique, ac- 
tive la nutrition et oxyde 

les graisses 


.. URODONAL 
réalise une véritas 
Ble saignée urique 
(acide urique, uras 

tes ct oxalates). 


z 

шы. Chatelain, 2, r. Valenciennes, Paris, 
ee ез pheles. Le Macon, fco, 10 fr. 0 z les 
Mots Racons, fto, 10 TE 


@ l'oignon. quelle hospitali- 
зай... 

Ah que le son du eor est 
Liste au fond des doigt 

Malgré la souffrance atroce 
quil endurail, Chrysostome 

cha un påle sourire айг 

à Vhereule- et poursuivit 
course en айаш! à cloche- 
pied. 

Voilà ce que Pon peut ap- 
peler du triple extrait de 
Soicisme sans crainte d'être. 
taxé d'exagération, 

Précisément, cet а 
di, le docteur se rendait à la 
Banque pour toucher un ché 
que de dix mille francs, r 
présentant les honoraires dus. 
par пп riche client qu'il avait 
guéri de la tavelure 
Bienne. 

Le savant commit In fatale 
imprudence de vouloir passer 
les liasses de billets bleus à la 
flamme, et en fait de braise, 
il wy vit que du fau... 

IW voulut enfin employer 
sa dangerense méthode chez 
Jui pour purifier tout се qui 
lui appartenait; mais en brû- 
lant les microbes qui avaient 
élu domicile dans son bois de 
Jit, il alluma un 
lieu duquel i pé 
de sa лао; 

Depuis qu' 
cette tragique facon, ses col- 
lègues de l'Institut disent en 
parlant de lui : « Feu Chry 
iome... = Ce qui le laisse, d'ail 
leurs, absolument. froid | 


— Pardon, monsieur, le trottoir deh 
Tace, s'il vous plait? 


" — Maïs, mon ami, s'est de 
— Ben, jen viens el on m 

СТЯ 

Безе 


ENTRE CABOTS 


bis 


Pauh! lu w'fais rigoler, ça t'a rien 
d'épatant qu'elle soil chaude... car clle 


do VALLE. sort d'un fameux fourneau? 


| 


= L'Urodons n'est pas seulement le 
dissolvant le plus énergique de l'acide. 
unique aciueilemeni connu. puisqu'il est 
31 fois plus Puissant que 1а пе: Il 
agit en outre préventiwément sur sa for | 
matinn, s'opposant à sa produetion erae 
gérée el B коп accumulation dans les 
tissus péri-articulaires et dans les Join 
tres e 
D' P. омар, 
Ancien Professeur aus Еешез de meae 
аве Navale, ancien medecin des DOpliau, 


DIALIROL Ba carbo- 
prete (бгз + Arterio 
“rose, "Anime.  Deematose, 
Maladies de la lemme, Arthritis: 
те, ardiopathies, L iut f 62x 
Tes a T 18 francs 

LINYCOL Baume ca 
mant. ~ Anumatismes, боша, 
Lümbago. Névralpres" La. bold 
fe. 6 fr. 50, Los fes, 1B fr. 
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Aopranaz ur plase ou par Forrupendanes а. 


STÉNO-DACIY]|O 


aux Établissements JAMET-BUFFEREAU. 
PROGRAMME GRATUIT. 
96, Rue de Rivoli. PARIS 


a E ATUM, 
re volonté. Demandez à Ms» GI (60, пе 
LS us 


mem 


pal pm 


Burn yes à Tous den. туз Cul 
Kirk" ÉCRIVEZ TOUS. da 


RESI 


Avec cet 
ЕН 


z 
CETTE IUIS 

Er dai, 421. ү И. ratre Ведро 
AR ARE HER Osten Кыла 


ELI HESS 
LERNU! c'est la MORTI 


Ө 


prises pour Soirée, 

Dire ae Реши 
Реа de Сы 

Libraine Amn. 


LE RECORD DU RINE 


général 
Attrapes, бир. 


Hypnotlame, Chansons, Monos 

Jogaes, Librairie ültra-Comique. 

 AMUSÉMENTS de TOUTES SO! 
Ce Superbe Cat. 
illustré, 400 p: 


à астед 1 tr Тео. Laboratoire de 


Médecine Appliquée, 180, Bd Voltaire, Pari 


TOUT 


p ETU ар о, 


Thspoollars pour réussir en tout 
Notice 0 tr. BO. P. FILIA TRE, 
Îlbratre, CoSne CA lier). 


; [RHINOL "aux mèmes prin 


POUR RIRE et FAIRE RIRE 


Demandes les Catalogues, de шгек Aog Sur- 
Diner а pour Noces - Ji 
tation Chaman, 


Aretes de 
Monologu 


Solons, Familles et Societ 
ericole el. Médicale, Liores utiles 
at de Jeux, Magic, Magrétime, Hupootisme, ere, ou. ФЗ 


Envol contre 0.75 en timbres — H, BILL Y, 8. rue des Carmes, 


ЮЖ MAISON FONDÉE en 1808 


RAA ANA deed de 


E] 


dh dete $: 


E TTS 


Aux Mamans Tnquiètes 
de la Toux de Bébé ou de sa Coqueluche 


Si vos enfants ont du rhume, de la grippe, 
de Ja bronchite, de l'enrousient, do la 
laryngite ou dé la coqueluche; $i vous 
hésitez justement à leur faire absorber 
des remèdes, voici une médication simple 
et efficace qui-les soulagera de 
ls guérira bientôt, tout en préserva 
|entontage des risques de la conta 

Dans un bol d'eau bouill 
aplauss. gonties. d'ssenee 

es-leur-en respirer ios vap 
santes : leur toux, leur br 
Сое, шу TéSsteront pas 

vrai pour les enfant Pts 
aussi Pour Ies grandes persones, évidenr à 
tent, En outre, pour le rhume dé cerveau. 
et la migraine, il existe mue 

qui s'en 

ploie en boulettes dans les ES qui * 
pst bien plus active et plus а; 
toutes les vaselines ou huiles mentbolees. 
ou goménoles 

Enfin il existe aussi les pastilles RHINOL 
qui vous permettront de soigner volra 
rhume à tout instant de la journée, 

On trouve le RHINOL dans toules les 
harmacies et chez le pri 


* G. DUBAT, 80, Faubg. St-Denis à Paris. 


Essence RHINOL 6 80. Pastilles RITNOL 2 75 
Ouale RHINOL 2 » 
Renseignements et brochure sur demande, 
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GLOBÉOL 


donne de la force 


Convalescence 
Neurasthénie 
Tuberculose 
Anémie 


La cure de GLOBÉOL, 
augmente Ia force ner- 
vense et rend aux nerfs 
zajcunis tonte leur éner- 
gie, leut souplesse et Ieur. 
viguesa 


Reminérafise 
des issus. 
Nourrit le 


'GLOBEOL. 
рти ie wazimu Beori 


à Ja put có assurer. que ai 
v do bons resmas avee lo 
Gotot, risa uno, due 
appropriée, ca*rembdo cst blon 
Dow Jea anien 

is йа а hx 
Tinta и dom ph afa 


D Com Giuseppe КАЛ 


« Jo” dôle vous déclarer quo 
voto бї! est un t 
reconslituan ot sans 
dl tet plug eliraco q 
E) lions 4 
Вицо Tesmsrocis, 
g Sant Бом oran) | 


de Valencicites, Pari, 
el toules pharmacies. Le] 
ИД Micon dranga 1 dim ie; 


U hasards ir 
ri 


i ie de disespolr -Elle serre les poings 
Hie « Durst-ce que J'ai donc fai pour Etre onguignëe de 1а sarte? de elle pleurs, Tout 3. 
brava femme, emandantet je ne mérite раз tout се qui m'arrive. Tout cela Fendre 
n'étais pas, époux. Tout se 
oe chérubin? I avait bion des défauts, 


Dre 
кы D TOTIS 
poil E PUT. 
orm 


GE Г, 3 

тоне Pénurie. Du pognon, lu Fen era тоот fe lan dor 
аде Tu peux te fouillr. Quand on trouve quan un 
кош sa mayer @ profiler ны Tiene an a Le 
mime du gnon eut court. che de Ven souvenir, ca e n aime pas Re d 
дш.» Elle alange u coup de plug акеге! е dernier el telleren! vaisut 
os а able mre ét pan commodo, in tpa ana eds 

nez tout fumé e qui sene abondamment > VA avr. 
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